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1. Contexte et objectif du mandat 

L’objectif du présent mandat vise à identifier le cadre structurel des emplois en fabrication et 
en assemblage électronique ainsi que l’évolution de ce secteur industriel selon les 
tendances et les forces en présence au Québec afin d’en dégager une stratégie de 
promotion pour la création d’emplois à forte valeur ajoutée.   

Les étapes du mandat sont les suivantes: 

 Identifier les entreprises ainsi que le cadre structurel de l’industrie de la fabrication et de 
l’assemblage électronique au Québec, incluant le profil de sa main d’œuvre (code 
SCIAN); 

 Identifier les vecteurs de succès de cette industrie. Cette étape sera réalisée par la 
diffusion d’un questionnaire; 

 Identifier et rencontrer des partenaires industriels potentiels (Bombardier, Esterline, 
Explora Technologies, Gentec, IBM, NDB Innovation, Teledyne-DALSA, etc.) et 
développer un plan d’action pour la création d’emplois à forte valeur ajoutée.  

Inspiré des succès de nos voisins du Sud, où environ 800 000 emplois manufacturiers ont 
été créés au cours des 5 dernières années, il existe présentement une volonté de mettre en 
place une infrastructure favorisant la création d’emplois en fabrication et assemblage 
électronique.   

Cette tendance vers l’Amérique s’explique par différents facteurs dont le coût de l’énergie 
gazière parmi les plus bas dans le monde, un niveau de technologies à la fine pointe dans 
les centres de recherche et les universités et le coût du transport en provenance de l’Asie 
qui a doublé depuis 2009 selon le Shanghai Containerized Freight Index.   

Le Québec est dans la même situation que les États-Unis et devrait profiter des mêmes 
vecteurs de succès pour la création d’emplois manufacturiers.   Pour le secteur de la 
fabrication et de l’assemblage électronique, des milliers d’emplois ont été perdus dans le 
ralentissement des télécoms de 2000 à 2002 et de l’économie globale en 2008.  Plusieurs 
fleurons de notre industrie dont Via Systems, Flextronic. Celestica et Sanmina ont fermé 
leurs usines au Québec pour se concentrer sur l’Asie. 

Il est devenu possible d’articuler une stratégie qui permettra au Québec de redynamiser ce 
secteur à forte valeur ajoutée. 

Le plan de travail peut être synthétisé en deux étapes distinctes. 

La première étape a pour but de recueillir et de structurer les informations et les statistiques 
qui permettront d’appuyer l’argumentation proposée dans la section «Stratégie de 
promotion» du présent mandat. Cette étape prévoit notamment l’établissement du profil de 
la main-d’œuvre en fabrication et assemblage électronique non seulement au Canada, mais 
également aux États-Unis.  

La deuxième étape vise l’identification et la mise en valeur des vecteurs de succès pour la 
création d’emplois en fabrication et assemblage électronique et le développement d’une 
stratégie de création d’emplois.  Cette étape a pour but d’en arriver à proposer et à articuler 
certaines opportunités de création d’emplois spécifiques au secteur de l’électronique au 
Québec. 
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2. Tendance internationale en électroniques  

L’électronique est au cœur de l’évolution industrielle de la majorité des produits de 
consommation modernes. Elle est l’instrument de la productivité et de la compétitivité et 
représente un moteur économique majeur.  

L’électronique constitue une part importante de la valeur des avions et des automobiles. Elle 
se rend indispensable dans des domaines nouveaux comme l’agriculture et l’élevage, la 
gestion des bâtiments, le textile et les vêtements. Plus fondamentalement, c’est 
l’électronique qui permet d’assurer les fonctions fondamentales de la société comme la 
santé, l’éducation, la défense et la culture.  Le contenu électronique des produits et 
systèmes ne cesse de croître. Il était de l’ordre de 5% en 1960, 10% en 1980, 30% en 2000 
et environ 40% aujourd’hui.  

Une telle croissance s’explique par l’utilisation des fonctions logiques de la 
microélectronique dans une gamme élargie de produits tels les téléphones intelligents, les 
tablettes personnelles, les systèmes d’aide à la conduite des voitures, les systèmes de 
gestion de l’énergie, les objets communicants, etc.  

Bien que la production de produits électroniques à grand volume soit majoritairement 
réalisée en Asie, la production de systèmes à haute valeur ajoutée et où la proximité est 
plus critique est plutôt réalisée en Amérique et en Europe.  Ces secteurs sont la défense, le 
médical, l’aéronautique, les systèmes embarqués, l’intégration système et la conception des 
circuits. 

Les États-Unis, le Canada et l’Europe sont des importateurs de produits de haute 
technologie. La Chine est devenue le marché le plus important pour les microcircuits, reflet 
d’un changement important de la fabrication et de l’assemblage électronique vers la région 
Asie Pacifique.  

Cependant, plusieurs sociétés américaines ont décidé de rapatrier la production de leurs 
produits.   

La croissance de l’industrie de la microélectronique qui est à la base des produits 
électroniques est significative.  En 1965, elle réalisait un chiffre d’affaires de 1,5 milliard 
$US, 25 milliards $US en 1985, 200 milliards $US en 2000 et 335,8 milliards $US en 20141. 

Suite à une baisse importante du 
marché en 2009, en raison du 
ralentissement économique de 
2008, l’augmentation a été 
significative en 2010 (32,2%) pour 
atteindre près de 300 milliards 
$US.  Depuis 2010, le marché est 
demeuré relativement stable 
jusqu’en 2013 pour par la suite 
afficher une croissance de 9,9% 
en 2014 et atteindre un nouveau 
sommet de 335,8 milliards $US.   
Le tableau 1 montre cette 

                                                 
1 SIA : Association industrielle des semiconducteurs. 

Tableau 1 
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progression. 

 

Nous assistons actuellement à la migration des microsystèmes intelligents ou objets 
communicants  dans toutes les sphères d’activités de notre société où les applications sont 
plus nombreuses et constituent autant de nouveaux marchés porteurs dans les domaines 
de l’énergie, de la santé, des transports, etc. 

L’industrie de l’électronique est de plus en plus un secteur stratégique qui permettra de 
surmonter les défis sociétaux du XXIe siècle tels que l’augmentation des dépenses de 
santé, les coûts liés au vieillissement de la population, l’amélioration de la sécurité, la 
maîtrise de la consommation d’énergie, l’environnement ou encore la gestion du trafic 
routier. 

Cette industrie est cyclique.  Après  les sommets de 2000 et 2007, l’industrie électronique a 
traversé des ralentissements importants en 2001 et 2008 et un nouveau sommet historique 
a été atteint en 2014.  Ces crises ne sont pas le signe d’une saturation générale des 
marchés. En fait, contrairement au passé, les produits et services nouveaux sont nombreux, 
et les moteurs de croissance dans les années à venir ne manquent pas : 

 Produits liés à Internet ; 
 Téléphones multifonctions de 5e génération ; 
 Éclairage DEL ; 
 Domotique ; 
 Transport ; 
 Électronique industrielle ; 
 Objets communicants. 

Avec le temps, ces applications vont nous rejoindre pour en arriver au téléphone vraiment 
intelligent qui pourra anticiper nos besoins et nous aider à prendre de meilleures décisions.   

À titre d’exemple, les réseaux d’objets 
communicants offrent une foule 
d’opportunités dont la surveillance 
d’équipements industriels, l’identifi-
cation et le positionnement d’agents 
polluants, la mesure de la déformation 
des édifices et des ponts, la qualité 
des terres agricoles, la biodiversité 
des forêts, etc. 

Le tableau 2 montre l’évolution au 
niveau des applications possibles 
pour chacune des phases d’évolution 
des supports de traitement de 
données. 

Tableau 2 
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3. Facteurs favorisant l’Amérique du Nord.   

Plusieurs facteurs favorisent actuellement le rapatriement d’emplois de fabrication et 
assemblage électronique en Amérique du Nord. Ceux-ci sont l’augmentation des salaires en 
Chine, le coût du transport, l’automatisation accrue des chaînes de montage et la chute des 
coûts du pétrole. 

Le coût des salaires en Chine a 
augmenté de 10 % par année de 2000 à 
2005, de 19 % de 2005 à 2010 et de 
13 % depuis pour atteindre 2,60 $ US 
en 20132. Notons que le salaire horaire 
dans les milieux urbains est de l’ordre 
de 4,00 $ US. Le tableau 3 montre cette 
progression. 

De plus, l’index du coût du transport en 
provenance de l’Asie est passé de 
1 800 en 2009 à plus 2 900 en 20153, 
soit une augmentation de plus de 60 % 
en $ US. Notons également que la 
valeur des dollars CDN est en baisse au 

niveau international et que ce coût en $ CA est de l’ordre du double. 

Selon une étude4 réalisée pour le Congrès américain, environ 70 % des investissements en 
R et D sont réalisés par le secteur manufacturier qui génère plus de 90 % des brevets. La 
propriété intellectuelle ainsi développée trouve son chemin vers une exploitation 
commerciale génératrice de nouveaux emplois. Environ 25 % des emplois manufacturiers 
aux États-Unis correspondent à la fabrication de produits exportés, ce qui correspond à 
environ 3 millions de personnes.  

L’innovation au niveau des machines-outils augmente le niveau de productivité de 
l’industrie. Le gouvernement américain a lancé une initiative sur 10 ans dans le but de 
favoriser l’innovation, soit le Réseau national pour l’innovation manufacturière. Ce 
programme prévoit la formation de 45 réseaux nationaux pour favoriser les projets de 
partenariats publics-privés en développement de nouvelles technologies de production.   

Cette initiative s’inspire des 67 Instituts Fraunhofer en Allemagne présente dans la majorité 
des entreprises. Cette organisation compte plus de 23 000 personnes et est active dans les 
domaines suivants : défense et sécurité, technologies de l’information et des 
communications, sciences de la vie, photonique, sciences des matériaux, microélectronique 
et technologies de production. 

La diminution des coûts de l’énergie en raison de l’exploitation accrue des réserves de gaz 
aux États-Unis est un autre facteur favorisant la production en Amérique du Nord. 

 

                                                 
2 ILO : Organisation internationale de la main d’œuvre. 
3 Shanghai Containerized Freight Index. 
4 Manufacturing Jobs for the future, Joint Economic committee / Democrat, Decembre 2013. 

Tableau 3 
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4. Définition de l’industrie de l’électronique  

Aux fins du présent document, nous utilisons la classification SCIAN pour identifier 
l’industrie de l’électronique. Ce système de classification a été élaboré par Statistique 
Canada, l’Instituto Nacional de Estadística y Geografía (INEGI) du Mexique et l’Office of 
Management and Budget des États-Unis pour fournir un cadre uniforme de collecte, 
d’analyse et de diffusion de statistiques sur les industries.  

L’analyse porte sur les sous-secteurs du matériel informatique (3341), des 
télécommunications (3342), audio et vidéo (3343), des composants (3344), de 
l’aéronautique-médical-instrumentation (3345) et des entreprises de plusieurs autres 
secteurs intégrants des sous-systèmes électroniques à leurs produits (Ex. : 336 pour 
fabrication de matériel de transport).  

Dans le secteur de la fabrication et de l’assemblage, le sous-secteur de la fabrication de 
produits informatiques et électroniques regroupe les industries qui fabriquent et assemblent 
des produits et composants électroniques. Les fabricants d’ordinateurs, de matériel de 
communication et de semi-conducteurs, par exemple, se retrouvent dans le même sous-
secteur, du fait des similitudes technologiques inhérentes de leurs processus de production. 

D’autres catégories sont également prises en compte afin d’inclure les systèmes embarqués 
en aéronautique, dans les transports terrestres, etc. 

La structure globale du secteur 334 ainsi que la relation qui existe entre les différentes 
entreprises sont montrées au tableau 4. 

 

 

Tableau 4 



 

Rapatriement d’emplois en fabrication et assemblage électronique 

 

 27 mars 2015  7 

 

5. Évolution des emplois  

L’ensemble des pays occidentaux ont été confrontés à une baisse importante de l’activité 
manufacturière et des millions d’emplois ont été perdus dans le ralentissement des télécoms 
de 2000 à 2002 et de l’économie globale en 2008. L’adoption d’une économie de marché 
par la Chine et d’autres pays émergents en est la principale cause. 

5.1 Situation aux É.-U. 

Après le ralentissement économique de 2008, les États-Unis ont perdu 2,1 millions 
d’emplois manufacturiers pour atteindre 11,5 millions en 2010. Cependant, depuis cette 
date, plus de 800 000 emplois ont été créés pour atteindre 12,3 millions5 en 2015, soit 
presque le niveau de 2009. Le tableau 5 montre cette progression.  

Environ 600 000 emplois6 
manufacturiers en haute 
technologie ne sont pas comblés 
actuellement aux États-Unis et 2,7 
millions d’employés en fabrication 
devraient prendre leur retraite d’ici 
une dizaine d’années. 

Contrairement au secteur 
manufacturier en général, le 
nombre d’emplois pour le secteur 
de la fabrication et de 
l’assemblage de circuits est 
demeuré stable depuis 2010 tel 
que montré au tableau 6. 

Le total de l’emploi pour la 
fabrication et l’assemblage de 
circuits s’est stabilisé à un peu 
plus de 1 million de personnes. Il 
en est de même pour les 
ingénieurs, techniciens, employés 
de production et assembleurs de 
circuits qui n’ont pas connu de 
croissance. 

                                                 
5 USA Bureau fédéral de la main d’œuvre aux États-Unis. 
6 SME : Société des ingénieurs manufacturiers 
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Cependant, si l’on considère l’industrie manufacturière dans son ensemble, une 
augmentation de 23 000 emplois en assemblage électronique a été enregistrée. Le 
tableau 7 montre cette progression qui s’explique par une utilisation accrue de systèmes 
électroniques dans l’ensemble des produits à titre de systèmes embarqués.   

 

 

 

 

5.2 Situation au Canada et au Québec 

Après le ralentissement économique de 2008, le Canada a perdu 265 000 emplois7 manu-
facturiers pour atteindre 1,72 million en 2010. Pour le Québec, la perte a été de près de 
40 000 emplois pour atteindre 413 000 personnes8 sur la même période. Depuis 2010, le 
nombre d’emplois manufacturiers au Canada et au Québec est demeuré relativement stable 
tel que montré au tableau 8. 

Les pertes d’emplois depuis 
2008 ont été de 12,3 % au 
Canada et de 10.2 % au 
Québec. Notons que la perte 
a été de 11,7 % aux États-
Unis. 

Cependant, les pertes 
d’emplois pour le secteur 
manufacturier en électro-
nique se sont poursuivies au 
Canada après 2010 pour 
atteindre 61 400 personnes 
en 2012, soit une perte de 
17 300 emplois depuis 2008 
(21,9 %). 

                                                 
7 Statistique Canada et Industrie Canada. 
8 Institut de la statistique du Québec. 
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Au Québec, suite à une perte de 2 000 emplois pour ce secteur en raison du ralentissement 
de 2008, le nombre d’emplois est demeuré relativement stable aux environs de 15 500 
personnes tel que montré au tableau 9. 

Le poids relatif du Québec au Canada à ce chapitre était de 25,4 % en 2012. 

 

5.3 Environnement structurel de l’emploi et des entreprises 
Pour le secteur de l’électronique, le Canada et le Québec sont reconnus comme un foyer 
d’excellence en électronique pour sa main-d’œuvre et la qualité de sa recherche industrielle 
et universitaire. Ses produits microélectroniques sont vendus partout dans le monde et 
même ailleurs. En effet, les cellules photosensibles de Teledyne-DALSA de Bromont en 
Montérégie sont les yeux du robot exploratoire de la mission américaine sur Mars.  

Pour le sous-secteur de la fabrication et de l’assemblage électronique au Canada, environ 
2 000 entreprises généraient un chiffre d’affaires global de 12,5 milliards $ en 20119. Plus 
de 16 % de ces entreprises comptent plus de 50 employés.  

Ce qui caractérise le secteur de la fabrication et de l’assemblage électronique est son fort 
potentiel d’exportation. En effet, près de 58 % des produits fabriqués par les entreprises 
manufacturières en électronique ont été exportés en 2011, comparativement à un taux de 
7,1 % pour l’ensemble du secteur des TIC. Notons que l’industrie du secteur de la 
fabrication et de l’assemblage électronique en Montérégie au Québec exporte plus de 
2 milliards $ par année. Deux entreprises phares y sont présentes : IBM et Teledyne-
DALSA. 

Inaugurée en 1972, l’usine de IBM à Bromont est un centre de compétences reconnu 
spécialisé dans la mise sous boîtier et la vérification des puces les plus évoluées au monde. 
Cette usine compte parmi les principaux exportateurs de produits technologiques au 
Canada.  

Teledyne-DALSA est également un moteur de développement important pour le Québec en 
offrant des solutions sur silicium depuis plus de 25 ans. Située également à Bromont, cette 
entreprise jouit d’une réputation d’excellence dans les procédés, les services de fabrication 
et d’essais de gaufres.   

                                                 
9 Industrie Canada. 
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Selon Industrie Canada, les travailleurs du secteur des TIC au Canada se distinguent par 
leur niveau élevé de scolarité : en 2011, 45,8 % d’entre eux étaient titulaires d’un diplôme 
universitaire, comparativement à 26,0 % pour l’ensemble des travailleurs canadiens. Ce 
sont l’industrie de la fabrication de matériel informatique (64,7 %), les industries des logiciels 
et des services informatiques (52,0 %) et l’industrie de la fabrication de matériel de 
communication (51,6 %) qui emploient la plus grande proportion de diplômés universitaires. 

Les travailleurs du secteur des TIC sont également bien rémunérés. En 2011, ils gagnaient 
en moyenne 68 231 $, soit 50 % de plus que la moyenne des travailleurs canadiens 
(45 488 $). Parmi les travailleurs du secteur, ce sont ceux qui occupent un emploi dans les 
industries des logiciels et des services informatiques qui sont les mieux rémunérés. En 
2011, ils gagnaient en moyenne 71 533 $. Les travailleurs de l’industrie de la fabrication et 
de l’assemblage de composants électroniques étaient les moins bien rémunérés du secteur 
des TIC (48 889 $), mais leur salaire est tout de même supérieur de 7 % à la moyenne 
nationale en 2011.  

Le Québec comptait 369 entreprises de fabrication et d’assemblage électronique, incluant 
l’appareillage de connexion, de commutation et de relais et de commande d’usage industriel 
et le matériel électronique pour véhicules automobiles en 2011.   Le tableau 10 nous montre 
la concentration de celles-ci en fonction des régions du Québec.    

De ce nombre, l’industrie des services de 
sous-traitance en conception et en 
fabrication de composants et de systèmes 
électroniques comprenait 97 d’entreprises 
en 2012. Celles-ci sont impliquées dans 
les domaines de la conception de circuits, 
de la fabrication de composants 
électroniques, de l’assemblage des 
composants électroniques et dans la 
fabrication de logiciels de conception, de 
produits chimiques et d’équipements de 
production et de tests reliés au secteur 
électronique.  

La liste des entreprises québécoises est fournie à l’annexe A. 
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6. Sondage et rencontres industrielles 

L’objectif de cette étape vise l’identification et la mise en valeur des vecteurs de succès pour 
la création d’emplois en fabrication et assemblage électronique et le développement d’une 
stratégie de création d’emplois. Cette étape a pour but d’en arriver à proposer et à articuler 
certaines opportunités de création d’emplois spécifiques au secteur de l’électronique au 
Québec. 

La démarche vise la réalisation d’un sondage et la rencontre d’entreprises ayant le potentiel 
d’être des partenaires industriels potentiels pour la création d’emplois. 

6.1 Sondage 

L’objectif visé par le sondage est d’identifier le portrait de la sous-traitance actuelle en 
produits, systèmes et composants des entreprises québécoises ainsi que la capacité 
actuelle en termes d’infrastructure et de main-d’œuvre en développement et fabrication de 
produits et systèmes électroniques. 

Le sondage a été réalisé auprès de plus de 500 sociétés, soit les entreprises 
manufacturières du secteur de TIC et aussi plusieurs qui sont des sociétés de systèmes 
embarqués. Une société de systèmes embarqués est une usine qui intègre un sous-
système électronique dans un produit qui vise un marché différent de celui des TIC 
(Agriculture, Aviation, Transport, etc.).  

Le nombre de répondants a été de 41, soit de l’ordre de 8 %. Cependant, celles-ci 
représentent plus de 9 300 emplois. Notons que 7 répondants sont responsables pour près 
de 80 % des emplois. Le profil des répondants est exposé au tableau 11. 

 

Notons que 17 répondants (41 %) sont des entreprises de systèmes embarqués qui ne font 
habituellement pas partie des statistiques du secteur des TIC.  
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Près de 80 % des répondants ont des activités de R et D et plus de la moitié réalisent des 
activités de sous-traitance à l’extérieur du Québec. Le tableau 12 expose le détail des 
réponses en fonction de la spécialisation des répondants. 

 

Les endroits cités pour la sous-traitance sont l’Ontario, les États-Unis, l’Inde, la Chine, 
l’Argentine et la Bulgarie. 

Les principales remarques sont les suivantes : 

 Difficulté d’identifier les fournisseurs de pièces électroniques et de services de 
fabrication et d’assemblage de circuits et de produits électroniques; 

 Coûts élevés et délais d’approvisionnement importants des pièces électroniques, 
principalement pour la fabrication de prototypes;  

 Compétitivité semble déficiente des sous-traitants locaux en fabrication et 
assemblage de circuits électroniques. (EMS) 

 

6.2 Rencontres industrielles 

Les entreprises rencontrées sont Bombardier Transport de St-Bruno, Esterline de Montréal, 
Explora Technologies, Gentec et NDB Innovation de Québec et IBM et Teledyne-DALSA de 
Bromont. 

Des sociétés de type systèmes électroniques embarqués comme Bombardier Transport et 
Esterline s’identifient à l’industrie des transports et de l’aérospatiale respectivement, mais 
aucunement à celle de l’électronique.  

Bombardier Transport (St-Bruno) : M. Michel Frenette, administrateur principal des 
approvisionnements de Bombardier Transport.  

 Les besoins de sous-traitance sont définis par BT. Tous les sous-systèmes acquis en 
sous-traitance incluant ceux du secteur de l’électronique sont bien identifiés;  

 BT possède déjà plusieurs fournisseurs externes répartis dans plusieurs pays; 
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 Tout fournisseur du secteur ferroviaire doit obtenir les accréditations nécessaires, car 
Bombardier Transport l’exige de façon à ce que le produit final soit conforme aux 
exigences des clients;  

 Plusieurs clients exigent un contenu local pour les véhicules qui seront livrés (Buy 
American Act); 

 M. Frenette mentionne la volonté de sa société à développer des fournisseurs au 
Québec. 

Esterline (Montréal): (M. Daniel Guertin, directeur)  

 Esterline est une société en avionique sur le marché de l’aérospatiale; 

 L’entreprise possède les équipements nécessaires pour l’assemblage des 
composantes sur les plaquettes de circuits imprimés;  

 Approvisionnement externe des plaquettes de circuits imprimés, au Québec pour les 
prototypes, et en Ontario pour la production; 

 Regroupement d’achats efficace si réalisé en partenariat avec les grands acheteurs 
de façon à en faire profiter les petites firmes; 

 Opportunités dans la migration électrique-optique des réseaux de communication des 
avions. Une migration vers l’utilisation de la fibre optique à l’intérieur des aéronefs est 
en cours; 

 M. Guertin mentionne la volonté de sa société à développer des fournisseurs au 
Québec. 

EXPLORA (Québec) : (M. Harold Vachon, président d’EXPLORA et vice-président de 
l’AMEQ [Association des manufacturiers en électronique de Québec])  

 EXPLORA est une firme de R et D spécialisée dans le développement de produits à 
base électronique et photonique en sous-traitance; 

 Pour la fabrication des produits, EXPLORA dirige ses clients vers des fournisseurs 
principalement localisés au Québec;  

 M. Vachon constate que la politique d’achat au plus bas prix d’Hydro Québec et des 
Ministères ne favorise pas le développement de fournisseurs locaux;  

 L’absence d’incitatif favorisant l’adoption de machines-outils à la fine pointe n’aide 
pas à améliorer la productivité des entreprises au Québec.  

Gentec (Québec) : (M. François Giroux, président et Mme Lucie Angers, directrice du 
développement des affaires)  

 Gentec est un fournisseur d’équipement de contrôle principalement pour le secteur 
de l’énergie;  

 M. Giroux déplore le nombre élevé d’entreprises locales acquises récemment par 
des intérêts étrangers qui favorisent l’approvisionnement à l’extérieur du Québec 
(Axion, Créaform 3D, Lab-Volt, Corporation Claisse, Neoptix…); 
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 Même EXFO, entreprise phare à Québec, ferme son usine de production suite à une 
implantation en Inde; 

 Gentec est ouvert à participer à toute initiative en électrification des transports, grille 
intelligente, ville intelligente… 

IBM (Bromont) : (M. Erik Michaelson, directeur du développement des affaires et M 
Stéphane Tremblay, directeur de l’unité commerciale)  

 Avec environ 3500 personnes, l’usine d’IBM à Bromont est spécialisée dans la mise 
en boitier de microcircuits. La technologie est à la fine pointe et s’adresse au marché 
haut de gamme;  

 Suite à la vente récente par IBM des usines de fabrication de microcircuits, 
l’orientation au niveau commercial (Bromont) est de développer de nouveaux 
marchés;  

 IBM est ouvert à toute initiative de partenariat pour le développement de systèmes à 
base de microcircuits complexes tels les senseurs intelligents pour des applications 
de grille intelligente, de ville intelligente… 

NDB Technologies (Québec): (M. Marcel Bilodeau, directeur des opérations et président 
de l’AMEQ)  

 NDB est un fournisseur d’équipements de vérification, de test et de maintenance 
pour le secteur des communications dont la fabrication est réalisée en sous-traitance 
localement;  

 L’AMEQ organise sur une base régulière des rencontres avec de grandes 
entreprises pour favoriser l’approvisionnement chez leurs membres; 

 M Bilodeau déplore l’absence d’une politique d’achat au Québec pour les entreprises 
d’État et les projets structurants. 

Teledyne-DALSA (Bromont) : (M. Claude Jean, vice-président éxécutif)  

 Teledyne-DALSA est une usine de fabrication de microcircuits adaptée à la 
production de senseurs tels les accéléromètres, les gyroscopes...; 

 Selon M. Jean, l’écosystème de production électronique au Québec est incomplet. Il 
déplore principalement le manque d’intégrateurs;  

 Plusieurs opportunités pourraient être développées principalement pour le secteur 
de la santé afin d’améliorer l’efficacité de la livraison des services;  

 Il déplore l’absence de projets mobilisateurs non seulement en santé, mais 
également pour l’intégration de senseurs intelligents pour les projets de grille et ville 
intelligente.  
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7. Suggestions et opportunités. 

Afin de dégager des opportunités de création d’emplois, il faut ajuster les services de 
l’industrie de la fabrication et de l’assemblage de circuits à une plus large clientèle de firmes 
actives en développement, production et commercialisation de biens et services orientés 
aux systèmes électroniques sur toute l’étendue du Québec.  

Il faut également favoriser l’intégration des sous-traitants et la nécessité que les PME 
structurent des partenariats d’affaires avec les grandes entreprises afin de créer des 
maillages entre les entreprises de fabrication et assemblage de circuits et les sociétés des 
secteurs des transports, de l’aéronautique, de la santé, de la défense & sécurité, etc.; 

Suite au sondage et aux entrevues industrielles, les forces et les faiblesses de l’industrie 
sont les suivantes : 

 Forces 

• Écosystème de fabrication complet favorisant la mise en marché de produits locaux; 

• Qualité de la main-d’œuvre; 

• R et D à forte valeur ajoutée (réseau universitaire); 

• Expertise de développement de classe mondiale en systèmes électroniques (C2MI, 
INO, CCTT, etc.); 

• Généreux crédits d’impôt à la R et D. 

 Faiblesses 

• Mise en réseau non efficace auprès des grands donneurs d’ordre;  

• Importants besoins en équipements en raison de l’évolution rapide de la technologie; 

• Manque d’identité et de reconnaissance de l’industrie électronique; 

• Difficulté à trouver du financement; 

7.1 Formation/Réseautage/Visibilité 

I. Une Table de concertation réunissant les principales associations du secteur de 
l’électronique a été constituée afin de s’exprimer d’une seule voix auprès des 
instances politiques telles que la grappe aérospatiale du Québec et de créer un pôle 
québécois favorisant la structure de projets mobilisateurs et accroitre la visibilité du 
secteur auprès des instances gouvernementales;    

II. Regroupement d’achats de composantes en s’appuyant sur le pouvoir d’achat des 
grandes entreprises de l’électronique telles les Axion, Brownsburg, CAE, Esterline, 
Matrox, Varitron… afin de diminuer les coûts et les délais d’approvisionnement;  

III. Programme de formation de la main-d’œuvre orienté vers l’amélioration de la 
productivité (Elexpertise); 

IV. Site internet dédié et développement d’un écosystème concernant les fournisseurs 
de pièces électroniques et de services d’assemblage de produits électroniques dans 
le but de faciliter la sous-traitance au Québec principalement de la part des 
entreprises de systèmes embarqués;  

V. Foire électronique « Fabriqué au Québec » : Organiser une activité dont l’objectif 
est de structurer des projets favorisant la sous-traitance au Québec. La stratégie 
adoptée serait axée sur la structure de projets mobilisateurs comblant les besoins 
des grandes sociétés et des Ministères afin de favoriser des solutions s’appuyant sur 
l’expertise québécoise (Table de concertation, Elexpertise, MEIE, CIMEQ, C2MI, 
Varitron, Digico, Gentec,…).  
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7.2 Projets mobilisateurs 

Identification des opportunités de projets pouvant s’appuyer sur l’écosystème québécois de 
l’électronique : 

 Entreprises : 

o Plusieurs firmes offrant des services de développement de produits (Comport 
Data, EXPLORA, Sysacom, TAK Design…) ; 

o Plusieurs sociétés en assemblage de produits (Digico, Gentec, Varitron…) ;   
o Seul endroit au Canada pour la fabrication de MEMS (Teledyne-DALSA). 

 

 Universités et centres de recherche : (C2MI, INO, CIMEQ, CCTT) Expertise en 
systèmes à base de MEMS et BioMEMS, senseurs intelligents…  

Neuf (9) projets mobilisateurs ont été identifiés dans les créneaux suivants : minier, 
environnement, villes intelligentes, électrification des transports et santé. 

I. Plan Nord (minier) : 

 Saphir monocristallin : Matériau de support pour les diodes électroluminescentes 
(DEL). La matière première pour sa fabrication est l’alumine. La société ORBITE 
située à Cap-Chat en Gaspésie devrait produire de l’alumine en 2015. Le Québec 
serait le seul producteur d’alumine en Amérique du Nord et le marché de l’éclairage 
DEL est en forte croissance (ORBITE...). 

 Lithium : Deux projets miniers sont en développement : RB Energie de Val-d’Or et 
Nemaska de Chibougamau. La transformation pour la fabrication de batteries lithium 
ion serait souhaitable en raison de la disponibilité unique au Québec du lithium en 
Amérique de Nord et la croissance du marché pour l’électrification des transports 
(Hydro-Québec, INNO-VÉ, Pôle Transport…). 

II. Environnement : 

 Système d’évaluation et d’optimisation d’énergie : Senseurs intelligents 
autonomes pour la gestion de la production, du transport et de la consommation 
d’énergie pour une communauté composée de résidences et de bâtiments 
industriels et commerciaux, incluant les infrastructures municipales (municipalités, 
C2MI, 3IT, CIMEQ, C2T3, Teledyne-DALSA,…). 

 Éclairage DEL : En relation avec le projet de saphir monocristallin, mise en place 
d’un écosystème de fabrication pour l’éclairage à base de diodes 
électroluminescentes. L’objectif du projet est d’offrir à l’industrie une chaîne complète 
d’intégration à partir des équipements de fabrication de la diode et de l’électronique 
associé jusqu’à l’intégration finale du produit, incluant l’interface optique. Les 
principales applications étant l’éclairage public, industriel et résidentiel (3IT, 
OPTECH, C2MI… 
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III. Villes intelligentes : 

 Sécurité des espaces publics : Surveillance audio et vidéo en temps réel 
synchronisée avec des capteurs intelligents pour la reconnaissance des situations 
critiques (nombre et mouvement des personnes) et la gestion de l’éclairage (C2MI, 
CIMEQ, OPTECH, Digico, Gentec, etc.). 

 Sécurité des zones de travaux routiers : Développement d’une plate-forme mobile 
dont l’objectif est d’automatiser le processus de gestion de la circulation sur les voies 
rapides dans les zones de travaux. Détection des paramètres dynamiques de 
circulation (vecteurs de position, de direction, nombre, vitesse, etc.), système 
intelligent de gestion et interfaces de communication visuelles pour coordonner la 
circulation en toute sécurité pour les travailleurs et les usagers (CIMEQ, C2MI, 
Varitron, etc.). 

IV. Électrification des transports : 

 Électronique de puissance et contrôle : Utilisation du nitrure de gallium (GaN) 
pour le contrôle et la gestion de l’énergie, soit les bornes électriques et systèmes de 
contrôle pour véhicules électriques. Gain d’au moins 5 % par rapport au silicium (Si) 
(C2MI, 3IT, TM-4, Teledyne-DALSA, INNO-VÉ, Pôle Transport, Bombardier, 
Esterline, etc.). 

V. Santé : 

 Systèmes de télémédecine : Développement de senseurs autonomes raccordés 
aux téléphones intelligents pour capter en temps réel les paramètres vitaux des 
patients suite aux interventions chirurgicales (Identification et gestion des urgences, 
consultation à distance…) (C2MI, Teledyne-DALSA, CIMEQ, C2T3, etc.).  

 Laboratoires sur microcircuits : Faciliter la fonction diagnostic en médecine pour 
les tests génétiques, l’analyse sanguine, et autres tests jugés coûteux par le 
Ministère de la Santé (C2MI, Teledyne-DALSA, Explora, etc.). 
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ANNEXE A : Entreprises cibles au Québec 
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ANNEXE A : Entreprises cibles au Québec (suite) 
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